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Nous aurons le Groenland, sûr à 
100 %.

Donald Trump, président des 
États-Unis d’Amérique,

29 mars 2025

Nous ne serons jamais, au grand 
jamais, une propriété que qui-
conque peut acheter.

Jens-Frederik Nielsen, Premier 
ministre groenlandais,

27 avril 2025
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AVERTISSEMENT DE L’AUTEUR

En l’état, au moment où je pose ces 
lignes, l’histoire développée dans les 
pages suivantes paraît ne relever que 
d’une pure fantaisie dystopique au ser­
vice d’un thriller.

Et pourtant, qui aurait imaginé avant 
la réélection de Donald Trump, en 
novembre 2024, que celui-ci allait placer 
le Groenland en tête de ses projets d’ex­
pansion territoriale ?

Qui, avant le 24 février 2022, aurait 
cru possible une offensive militaire russe 
contre un État voisin, l’Ukraine, tout en 
intensifiant sa présence dans l’Arctique, 
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son autre enjeu majeur en termes de 
conquête ?

Qui aurait pensé, avant cela, que la 
Chine, deuxième puissance économique 
mondiale, et leader dans l’exploitation, 
la transformation et la vente de terres 
rares, allait convoiter les immenses 
richesses du Groenland en la matière, 
prête à tout pour se les approprier ?

Aucun média occidental ne s’intéres­
sait au Groenland, il y a un ou deux ans 
encore, si ce n’est pour s’y référer, de 
temps à autre, comme à un baromètre 
du réchauffement global.

Tout a changé, depuis.
Ce pays dont on ignorait l’histoire, 

les enjeux d’une longue colonisation, sa 
volonté d’indépendance (il est toujours 
à cette heure un territoire autonome de 
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la couronne danoise), et parfois même 
sa localisation exacte sur le planisphère, 
s’est retrouvé au cœur des tensions inter­
nationales, ses immensités désertiques 
l’objet des convoitises et des conjectures 
les plus échevelées.

Ainsi, alors que toutes les options 
paraissent désormais sur la table pour 
Kalaallit Nunaat1, y compris les plus tra­
giques, les seules armes qui nous restent 
pour alerter les consciences me semblent 
être celles de la fiction.

Oui, la réalité, devenue folle, nous 
échappe. Je pense à ces mots de Tonino 
Benacquista dans son roman Saga2 : 

1. Nom du Groenland en kalaallisut, 
langue officielle de ce territoire devenu 
autonome en 2009.
2. Gallimard, 1997.



« Du strict point de vue de la vraisem­
blance, le réel n’est pas crédible une 
seconde. »

Donald Trump n’est pas crédible une 
seconde. L’achat d’un territoire et d’un 
peuple par un autre n’est pas crédible 
une seconde. Et pourtant…

Dès lors que toutes les cartes sont 
rebattues, la fiction, vue comme dernier 
lieu de résistance, est peut-être le plus 
sûr outil pour parler du réel. Et essayer 
de lui redonner sens.

Au moins le temps d’un roman.

Mo Malø, 25 juillet 2025
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PROLOGUE

Je suis l’eau des océans polluée par 
les métaux lourds.

Je suis la glace qui fond trois fois plus 
vite qu’ailleurs dans le monde.

Je suis le pergélisol détenteur de bac­
téries anciennes.

Je suis la mer dont le niveau s’élève 
à chaque instant.

Je suis la disparition d’un glacier mil­
lénaire.

Je suis l’ours polaire menacé d’extinc­
tion.

Je suis les terres rares pillées dans 
mes sols.

Je suis le pétrole arraché à mes 
entrailles.



Je suis l’invasion touristique en 
marche.

Je suis le taux de suicides le plus élevé 
au monde.

Je suis mon peuple nié, spolié, ridi­
culisé.

Je suis trois siècles d’occupation.

Je suis immense ; je suis si fragile.

Je suis le Groenland.
#Iamgreenland

Message slam en anglais 
et en kalaallisut, 

posté sur X par l’influenceur 
et hacktiviste @Nunahack.




